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La santé reste le premier
facteu r de bon heu r

L'enquête

Études. Au total, 3770 personnes ont participé à l'enquête nationale sur
le bonheur des Belges. De ce nombre, un échantillon représentatif a été
choisi en fonction de la région, de l'âge, du niveau de scolarité, de la
catégorie professionnelle et du sexe. Le bonheur ou le bien-être subjectif a
été analysé sur base de la méthode scientifique que l'on appelle "l'échelle
Cantril", qui mesure la satisfaction générale de la vie sur une échelle de 0 à
10. Pour le récent sondage de La Libre, l'échantillon n'est pas représentatif:
la majorité des répondants (54 %) ont suivi des études et un plus grand
nombre de femmes (67%) que d'hommes ont participé.

Recommandations. Sur base des résultats, les chercheurs invitent les
politiques à investir encore plus dans la prévention et le traitement des
problèmes liés à la santé mentale. Aux citoyens, ils recommandent
d'exploiter leur santé physique et mentale mais aussi d'investir dans de
bonnes relations avec leurs semblables.

QUELS SONT LES ÉLÉMENTS LES PLUS IMPORTANTS POUR VOTRE BONHEUR?

La santé

La relation avec votre partenaire

Votre situation financière

Les relations sociales avec
vos amis et connaissances

,,
8,i%

Votre milieu de vie et le voisinage 11%

Votre situation professionnelle

L'enseignement et l'éducation
5,3%

7%

La situation politique

• Argent, relations amoureuses
ou sociales, santé ... quels sont
les éléments qui contribuent
le plus au bonheur des Belges?

• C'est ce qu'a cherché à savoir
un sondage publié sur
lalibre.be, dans le cadre d'une
plus vaste enquête nationale
sur ce thème.
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BELGIQUE

• FRANCOPHONES

• NÉERLANDOPHONES
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Milieu de vie et voisinage, situation professionnelle.
santé, r.elatio. n avec notre part en~e, situ~tio.n fi-
nancière, cnseignement et éducanon, rclanons so-
ciales, situation politique ... De tous ces éléments,
lesquels ont-ils le plus d'impact sur votre bon-

heur? C'est la question, qui a été posée da~s le caeln; d'un
sondage mené en janvier dernier sur notre site et ('e!tu de la
chaine VTM, en parallèle avec l'Enquête naûonale ~uI' le b?n-
heur des Belges, condtùle par l'UGent, avec le sOllllen. de 1as-
sureur vie NN. Les résultats de notre coup rie sonrle vIennent
d'être liVTéset corroborent, dans une grande mesure, CetLXde
l'étude réalisée à plus large échelle par les cherc!lelu:S ganlois.

Du questionnaire soumis aux internautes fi.deles a La LIbre,
il ressort que la santé reste l'élément le plus mlJ,>0rtant pour
leur bonheur, devant la relation avec un partenaire (en 4" po-
sition dans l'enquête nationale), suivie ?e la sitllation f,?an-
cière (aussi en 3' position dans l'l'n'lue te) ,et. en quat~e~l1e
position, les relations sociales avec les amIS (en 2" pOS1l1~:m
dans l'enquête). Non seulement, donc, I~ sante occupe 1.1 tete
du classement, mais, en plus, elle l'l'presente, en moyenne,
plus du tiers de notre satisfaction globale de vie.

Un facteur déterminant, mais pas à 100 %

Titulaire de la chaire NN,le P' Lieven Annemans, de l'Uni
versité de Gand (UGent), nous a dit 1'tre "agl'éablemetlt ~u~-
pris" de ces résultats qui viennent confirmer ceux de~ I?rec~-
dentes l'l'cherches. "En Ulnl qu'économiste de la satlle,je SUIS
évidemment trps cOl1tent que ('{'tte préoccupation Ulril!e en tête,
quel que soit le sondage," Peut-on pour autant dire que. "qualld
la sClIlte va, tout va" ou que, a contrario, ".WIIlS la sClIlte, rIen ne
l!a"'~ "Non. je pel1~-eque çrl, c'est un peu. tTOPdirect E! rêduC'tew;
nous répond le P' AnnelllallS.l>ourquO!? Parce que 1011 co!!state
que, même citez les gens qui se disent en ,'mauvmsc sante: eel:-
tains se disent malgré tOl/t Ilel/l'eax. De mClt~e.chez cel/~ qUI e~tI-
mellt avoir line bonne .mnte, il reste une petite pl'Opol'tlon qur Ile
se sent pas IleU/'eux. Il s'agit donc d'un facteur détermincmt, f1}ais
pas à 100 ~t" CUI'd'flutl'es élemel!ts jo~tetl~. Comm~ ~es relatlO~s
ClI)eClepal'tenair'e ou avec les amIs. la fU/mile, les VOl.SItl.S,les colle·
gues. routes ces reladolls etant fort cOrr'elées."

Un autre point important
à souligner est le fait que,

lorsque nous parlons santé,
il s'agit tant de la santé
physique que mentale,

Mais que faut-il entendre plus précisément par "la santé, ~n
tant qu'élément essentiel contribuant .~ notre bonhe.~~ 1
"J Jans notre rechnche, tWUS(wons mesure 1 Impact de la .\uhsfac-
don à /'églll'li de notre sun té SUI'le botllle~I', explique ~eP' Anne-
mms.JI ne s'agit pas sealement de la presence ou ~e 1a~senc~ doe
maladie.ll s'agit aussi ele la façon dont le~gens ~I'/'IV~"t a mmtl'l:
sel' leurs problèmes de sante. Plus on (If'l'/lle a blel1 gel'el' sa sunte,
pilis on est IleU/'el/x. . . ..
S'il Y a évidemment les facteurs gen~tlqu~s SUI' lesq~els on n.e

peut pas faire grand-chose, notre sunte e.st l'gaiement mflu~ncee
par les facteurs socio-ecollomiques, comportementaux et enlllron-
nemelltaux. Nous alJOnspl/ observer dans nos recherches que la fa-
çon dont on pel/t gerel' ol/maÎtriscl' le stress, s 'ada~tl'l' à des situa-
tions ditJfciles, aC'œptel' ses erreurs et ~n tJrer parllpour une p!'~~
chaine fois .., tout ce/a joue un grand l'Oles'a!' nom; ctat de sante. ,

À ce titre, un autre point important a souligner est ,le faIt
que, lorsque nous parlons santé, il s'agit lant de la sanle phy-
sique que mentale. Alors que, ent\': le~ fe~mes et les,h~~m
mes, on ne note pas de différences significatIVes quant a Illll-
portance de la santé Sill' le bonheur, el~t\'e le nord et le sud d!l
pays, "si on compare deux perso~l/les qUI se tJ·~upent.dans u~e SI-

tuation similaire en tel'mes de IlIveau de sante, l'datIOns socmles,
situation financière, maÎI1'ise du stress, vie aetil!e ...•.on COlIStrJt~
que le fhmcopllOlIe s'estime globalement plus satlsfait.de SCI :~ante
et plus heureux que le néerlandophone. On p0!lrrait dll'~q.u Ily a,
au sud du pays, une tendance culturelle CIl'trI' plus Jacl/ement
content de sa situation, De même, plus on aVal1ceell agI', plus on
semble heureux de sa pie, parce que l'on a acquis plus d'expé-
l'Îence pour miel/X répondre aux besoins d'autonomie, d'upparte-
nallCi' sociale et de compétences".

L. D.
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